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Des milliers de visiteurs, chaque jour, vont 
voir le miracle de Linxien: le canal Drapeau rouge

par JULES NADEAU briquer des seaux ovales de
collaboration spéciale façon à ce que personne ne
Pour des Québécois et enco- Prisse introduire en cachette 

re plus pour des citadins, la d sutres seaux dans 1 orifice 
construction d’un canal est d9 burs puits. Des 500 villa- 
une affaire banale. Nous ges,.300 étaient complètement 
sommes un pays de forêts, privés d’eau, 
de lacs et de rivières. Et Un haut lieu du miracle 
c'est l’affaire du gouverne- hydraulique est le point de 
ment. convergence du canal Dra­

ff n’en fut pas ainsi dans peau rouge et du canal des 
le district de Linxien. Le Héros. (11 ne faut pas se sur­
jour où des filets d’eau ont prendre du lyrisme rèvolu- 
commencé à serpenter dans iionnaire des noms qui se ré­
tous les sens sur leurs terres, pète d’une réalisation à l’au- 
les paysans ont presque crié tre). De chaque côté, l’agri- 
au pétrole! culture bat son plein.

Aujourd hui, des milliers de Le canal des Héros fut con- 
visiteurs de tous les pays et struit pendant l’enthousiasme 
de toutes les parties de la <jes années du Grand Bond,
Chine viennent voir sur place soit cn 1957.58 En même 
je miracle de Linxien. Un temps, 15 communes ont été 
miracle fait a la main: 900 formées. Mais, dès 1959, les 
milles de canaux qui ont trois réservoirs alimentés par 
exige la construction de 134 ]e nouveau canal s’avérèrent 
tunnels et de 150 aqueducs. insuffisants pour cette année 
Des villages de terre et de “sèche"', 
poussière C’est à ce moment que fut

Lorsqu'on descend du train prise la décision de con- 
à Anyang, on se sent très s traire le canal Drapeau 
loin des rizières vertes et hu- rouge. Et avec les moyens 
mides de Canton. Pendant les du bord — ce qui voulait dire 
33 milles cahoteux qui nous rien sauf des paires de bras, 
restent à parcourir jusqu’au En seulement dix ans, de 
district modèle, la poussière i960 à 1969, les Linxienois ont 
de la route et les villages de réussi à dériver les eaux de 
terre en disent long sur ce la rivière Changhe qui est si- 
qu’ont dû être les années de tuée dans la province voisine 
disette d’eau d’autrefois. de Shanxi. Et pendant deux

On raconte que les riches journées d’inspection dans le 
propriétaires se faisaient fa- district, les guides locaux seur des blocs de pierre et la

ï
td’anciens ouvriers) ont tout 
le temps voulu pour faire 
étalage de leurs statistiques 
politiques et techniques.

Par exemple, on apprend 
que Liu Shao-chi était opposé 
à ce projet de “seconde mu­
raille de Chine” et que la 
Révolution culturelle a donné 
un grand essor aux travaux. 
D’autre part, on nous dit 
qu'il a fallu 40 millions de 
journées de travail pour por­
ter la surface irriguée de 
12,000 mous à 600,000 mous.

finition impeccable des ca­
naux et des aqueducs. On ne 
voit aucune grande nappe de 
béton comme ce serait le cas 
en Amérique. Entre Linxien 
et la rivière Changhe, il y a 
les monts Taihang dont il a 
fallu faire sauter des centai­
nes de crêtes. Les blocs de 
pierre ont été arrachés à la 
montagne et replacés un par 
un à la main.

La phrase qui m'a le plus 
frappé est celle de Guo Fu- 
tai. le premier à souhaiter la 
bienvenue à Linxien: “C’est 
non seulement la nature qui 
a été transformée mais aussi 
la mentalité de la popula­
tion.”

11 y a suffisamment de 
champs cultivés. Les récol­
tes, nous /dit-on, ont complè­
tement éliminé la famine au 
point de laisser un surplus de 
céréales qui est vendu à 
l'Etat. On peut aussi visiter 
des usines locales de machi­
nerie agricole comme l’O­
rient Rouge.

Mais sans doute que rien 
ne peut égaler la leçon d’in­
dépendance que la population 
a apprise. Les Chinois appel­
lent ça tout simplement: 
“l’esprit du canal rouge”.
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Mais peut-être plus impor­

tante que ce qu’on nous re­
late, il y a cette compréhen­
sion visuelle du courage et 
du labeur de la population. 
Voir pour croire. Tous les 
autres chiffres deviennent su­
perflus après qu’on a vu quel 
travail de fourmis a été né­
cessaire ici même.

Il faut voir les moyens de 
transport primitifs encore en 
usage dans la région. Sur 
cette route d’Anyand à Lin­
xien, on se croirait en face 
d'une colonne de réfugiés. Des 
ânes tirent des centaines de 
brouettes de charbon, de bri­
ques et de gravier. Sinon, ce 
sont les hommes eux-mêmes 
qui tirent les fardeaux. Tout 
cela contraste incroyablement j 
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Des installations comme celle-ci faisant partie d'un système -de canaux de 900 milles de long font accourir des milliers de 
visiteurs chaque année à Linxien. De dos, on peut lire les trois caractères: "Canal du Drapeau rouge".
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ture qu’on trouve plus loin.
Il faut aussi voir la gros-
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£915*3 LE PLAYBOYVous trouverez la plus 
imposante collection de 
tissus importés dans un 
riche choix de couleurs, 

textures et motifs.

*Gilet non inclus
• Léger supplement pour J 

tailles 4/et plus. —A

mSur la rue principale de Linxien, on voit à gauche du poste politique une brouette à trac­
tion humaine. A droite, un petit tracteur dont l'usage est courant après les travaux d'irri­
gation. La ville de Linxien mène maintenant une vie normale après des années de sécheresse.
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lÿ. le tunnel de la ,*-»unesse. Il fallu percer un con dor à travers le roc pour permettre 4 
<. nal de continuer sa course, le canal passe à travers un total de 134 tunnels.
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Le Noir américain abandonne la confrontation
des années 60. Et elle ajou- rants blancs. Les insurgés de 
tait, désabusée: l’intégration Wounded Knee et d’autres ré 
c’est simplement ce moment serves ne demandent pas à 
bien court que l’on connaît être absorbés dans le creu- 
quand Blancs et Noirs vivent ’ set. Us exigent au contraire 
dans le même quartier, juste que les Etats-Unis observent 
avant que les Blancs démé- les traités signés avec leurs 
nagent. Et, un Noir de San ancêtres et leur rendent les 
Francisco renchérissait: être terres dont on les a spoliés 
ensemble sur la même pla- pour qu’ils puissent mener 
nète, voilà toute l’intégration leur vie à leur façon, 
que je tiens à connaître.

désarmante en raison, de la 
lenteur et de la complexité 
de son système judiciaire. 
Engourdis et las, après une 
quinzaine d’années de lutte, 
les Noirs américains en sont 
venus à se demander si leur 
objectif principal, que l’on 
englobait sous le terme inté­
gration, en valait la peine. 
Le creuset américain, ce cé­
lèbre melting pot n’a pas 
voulu d’eux. Y tiennent-ils 
encore eux-mèmes? Pour 
beaucoup d’entre eux, être 
Noir n’est plus symbole d’in­
fériorité.

Blancs et Noirs ne peuvent 
pas vivre ensemble, disait ré­
comment une Noire, qui 
avait milité côte à côte avec 
des Blancs dans les luttes

des Noirs se soit apaisée 
alors qu’il leur reste encore 
un si long chemin à parcou-

Blancs: parmi les Noirs de 
moins de 20 ans le taux de 
chômage atteint 40 pour cent 
tandis qu'il est de 18 pour 
cent chez les jeunes blancs. 
42 pour cent des détenus 
dans les prisons sont noirs.

Sur le plan politique, le 
nombre des élus noirs aux 
divers échelons de la vie po­
litique a augmenté de 88 
pour cent depuis quatre ans. 
Impressionnante dans l ab­
solu. cette augmentation 
frappe moins lorsque l'on 
sait que ces élus — ils sont 
environ 3.500 — représentent 
0,5 pour cent du total tandis 
que les Noirs constituent 11 
pour cent de la population.

Comment expliquer, au vu 
de ccs chiffres que la lutte

Musulmans noirs, les dis- les raisons de la fin prématu- 
cours virulents et révolution- rée d’un combat auquel sé- 
naires d'Eldridge Cleaver, de talent joints les éléments li- 
Stokeley Carmichael, de Rap boyaux et progressistes du 
Brown, et d'autres encore, ne 
sont que des échos d'une épo­
que révolue.

I.es noms memes de ces 
leaders ne ressortent plus de 
I actualité mais presque de 
l’histoire. S'ils ne sont pas 
morts, ils sont en exil et 
quelques-uns en prison.

Personne n'est venu les 
remplacer.

Le vieux Elijah Muham- peine supérieur à la moitié
mad, fondateur et chef des (58 pour cent) de celui des
Musulmans noirs, un des familles blanches. Quelque 14 
groupes les plus belliqueux et poUr cent de la population 
extrémistes, est mort il y a 
quelques mois. Son fils, Wal­
lace Muhammad, leur nou­
veau chef, a décidé d’adopter 
une attitude conciliante avec 
les Blancs. Son père, lui, les 
traitait de démons.

On est loin des poings fer­
més et des appels à la vio­
lence de jadis. Le pouvoir 

noir s’est transformé en sim­
ple slogan. Le ressort comba­
tif, s'il n'est pas cassé, est 
pour le moins bien détendu.
Et, dans cette Amérique qui 
fête le bicentenaire de son | 
histoire courte mais passion­
née, on peut s'interroger sur

NEW-YORK. (APE) - De 
toutes les minorités raciales 
aux Etats-Unis, exclues en 
raison de la couleur de leur 
peau du creuset américain, 
ce sont les Noirs qui. cette

* dernière décennie, ont fait le 
plus parler d eux. Non seule­
ment par leur nombre — 
quelque 25 millions, soit envi­
ron 11 pour cent de la popu­
lation
l'ardeur avec laquelle ils ont 

> combattu pour leurs droits.
• Le temps est. volontaire­

ment. au passé. Car le Noir 
américain a. pour le moment 
du moins, abandonné la con­
frontation ouverte. Les re­
mous que suscite à présent à 
Boston et ailleurs le busing 
ne sont pas de son fait. Ce 
sont les parents des élèves 
q u i s'efforcent d'empêcher 
les élèves noirs de s’inscrire 
dans les établissements sco­
laires de leurs enfants. Les 
Noirs ne militent nullement. 
Us se laissent simplement et 
paisiblement transporter de 
leurs vieilles écoles à de nou­
velles. tandis que les Blancs 
tempêtent autour d'eux.

La marche de Martin Lu­
ther King et de ses 200,000 
partisans à Washington il y a 
12 ans. les émeutes de Watts 
et d’ailleurs, les violences 
des Panthères noires et des

rir?
pays.

Car, bien que la condition 
du Noir aux Etats-Unis se 
soit considérablement amélio­
rée ces dernières années, elle 
reste bien inférieure à celle 
du Blanc sur tous les plans: 
politique, économique et so­
cial.

Une certaine apathie s'est 
indiscutablement emparée 
d'eux, d'abord née d’une vic­
toire. laquelle, même si elle 
n’était pas complète, était 
considérable: la fin de la sé­
grégation scolaire, une aug­
mentation sensible du nom­
bre d'inscrits dans les uni­
versités, la fin des restric­
tions électorales dans le sud, 
le droit de séjourner dans 
jeûner dans n’importe quel 
restaurant.

S’attaquer aux abus de la 
démocratie américaine a été 
une expérience épuisante et

' D’autres ethnies ont été 
Les Noirs ne sont pas seuls aussi traditionnellement te-

à exprimer cette opinion. Les nues hors du creuset: 5 mil-
Indiens, au nombre d’environ lions de Chicanos, d’ascen-
800,000, petite minorité d’n- dance mexicaine, souvent
bord férocement traitée, puis métisses, 600,000 Japonais,
délaissée et oubliée,—.
cent a se revoltei contre le jeur vje g part et il n’est pas 
sort que leur infligent depuis du tout certain qu’ils tiennent 
plus d’un siècle leurs conqué- même à s’intégrer.

mais surtout par

Quelques statistiques sont 
éloquentes: le revenu moyen 
des familles noires est à

active noire chôment contre 
environ 8 pour cent chez les
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Hong Kong devient 
le paradis des 
paradis du commerce
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Votre ville en!990. 

Quel sera son visage?
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mLes rubans et disques dou- 
Kong Kong, paradis pour les teux se vendent comme des 
pirates des siècles passés, pains chauds dans la colonie
commence à avoir la réputa- de la Couronne. Les institu­
tion d'être aussi un paradis lions professionnelles esti- 
pour les pirates du com- ment qu'on en vend chaque
mercc. année pour plus de S2 mil­

lions.

HONG KONG i Reuter >

mil i 11 il» m■ V
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■ivï1Ces pirates modernes font 
des fortunes, chaque année. M. Dave Young, directeur 
en vendant des produits inté- pour la region de l'Asie et du
rieurs portant les étiquettes Pacifique de la Fédération
des véritables produits. Les internationale des produc-
produits qui font l'objet de leurs de phonogrammes et de
ces fraudes sont entre autres vidéogrammes, dont le siège
ceux de consommation cou- social se trouve à Londres, a
rante, comme le papier de déclaré récemment que.
toilette, les détersifs et cer- compte tenu de la coopéra­
tions aliments, ou encore le lion qui existe entre son or-
cognac français, les montres ganisation et les autorités, la
suisses, les disques et les ru- situation s'améliore,
bans de musique “pop".
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Un sondage effectué par la 
Le pirates, ici. peuvent lédération a démontré que

copier n'importe quoi qui se les magasins de disques de
vende et qui leur assure un nombreux districts offraient i
profit rapide"’, déclaré un re- en vente 70 pour cent de re­
présentant officiel du minis- bans et de disques "pirates'',
1ère du Commerce et de Vin- mais il semble que ce pour­

centage ait diminué depuis 
quelque temps. M. Young a 
ajouté que la piraterie, dans 
ce domaine, est très lucra­
tive parce que ceux qui la i 
pratiquent en tirent habituel­
lement un bénéfice de 100 
pour cent. Les détaillants, de 
leur côté, vendent un ruban 
pirate un peu plus de SI. 
alors que l'enregistrement 
importé original se vend $5.

rl usine.
Sur un autre plan, il n'est 

pas rare d’entendre des mé­
nagères se plaindre d’avoir 
été volées par des mar­
chands. et on cite souvent le 
cas de bouchers qui injectent 
de Veau dans le boeuf pour 
le • rendre plus lourd, et d’épi­
ciers qui mélangent de l’huile 
d’arachide au saindoux.
Rubans et disques

-I

En ce moment même, des 
décisions sont prises qui engagent 
l’avenir de nos villes et de nos 
villages. Pour être d’accord avec 
ces décisions, le meilleur moyen, 
c’est encore de participer à leur 
mise au point!

qu’à l’échelle internationale.
La contribution du Canada, pays hôte 

de la conférence, sera particulièrement 
importante. Pour être sûr qu’elle reflète les 
opinions de tous les Canadiens, nous vous 
invitons à la préparer avec nous. Voici 
comment.

région serait de les mettre sur papier et de les 
adresser au Secrétariat de la participation 
Canadienne, Ministère d’Etat chargé des affaires 
urbaines, Ottawa K1A 0P6. (Si votre exposé est 
plutôt long, veuillez y joindre un résumé d’une 
page et envoyez le tout au moins une semaine 
avant la date de la réunion.)

Le comité, après avoir tenu toutes ses 
réunions publiques, vers la fin novembre, 
rendra compte des résultats au Ministre chargé 
des affaires urbaines, qui veillera à ce qu’on en 
tienne compte pour la contribution canadienne 
à HABITAT comme pour les décisions prises 
au Canada dans le domaine de l’urbanisme.

La production en grande 
Pour tenter de sauver la quantité de ces disques et ru- 

réputation de Hong Kong, les bans n’exige pas de connais- 
autorités se montrent de plus sances spéciales, ni de tech- 
en plus sévères envers les nique compliquée. Le faus- 
fraudeurs. La police concen- saire peut installer un studio 
tre surtout ses efforts sur la avec un capital de $4.000 en- 
fabrication frauduleuse d e viron. On estime que de cette 
cassettes et de disques, et façon on peut reproduire plu- 
sur celle des fausses montres sieurs centaines de copies 
suisses.

Faites connaître votre opinion à 
la réunion publique prévue à cet effet.

A l’heure où paraît ce texte, un comité 
spécial se prépare à parcourir le Canada 
pendant deux mois.

Ce “Comité national canadien” a été 
formé dans le seul but d’entendre ce que vous 
avez à dire sur la vie dans “l’HABITAT” qui 
est le vôtre-telle qu’elle est actuellement, et 
telle que vous voudriez la voir à l’avenir.

par jour.

En 1990, les villes du Canada seront 
beaucoup plus peuplées qu’elles ne le sont 
actuellement.Plusieurs châteaux 

sont à vendre en 
Allemagne de l'Ouest

Comment assurer le bien-être de tous 
ces nouveaux venus? C’est le moment pour 
nous de façonner l’avenir au lieu de lui 
permettre de s’imposer à nous.

Et c’est pour cela que nous voulons vos 
idées et votre participation.

Et leur écho franchira nos frontières. Il 
atteindra tous les pays du monde, réunis au 
Canada en juin prochain à l’occasion 
d’HABITAT, la plus grande conférence jamais 
tenue par les Nations unies.

Les problèmes les plus pressants.
Comment conserver des ressources 

naturelles limitées face à l’explosion 
démographique généralisée? Pourquoi, dans le 
monde entier, les campagnes se dépeuplent- 
elles si rapidement au profit (ou au détriment) 
des villes?

;
\ BONN' (AP 
itaine de châteaux et de gen­
tilhommières sont mis en 
.vente en Allemagne de 
l'Ouest, parce que les aristo­
crates a qui iis appartiennent 
s ont pas les moyens de 
(payer le coût astronomique 
'.tie leur entretien. Au moins 
.(leux de ces châteaux peu­
vent être loués au coût sym­
bolique d'un Deutschemark, 
soit $0.40 environ. Mais per­
sonne ne les loue, parce qu'il 
faudrait dépenser des centai­
nes de dollars pour les re­
mettre en état.

Tout le long du Rhin, des 
centaines de bastions sont en 
.train de s'écrouler, pendant 
•due leurs propriétaires es­
saient d’obtenir du gouverne­
ur en t d'Allemagne fédérale 
dës dégrèvements d’impoôts 
§uf leur permettraient de 
,Çuté les réparations les plus 
urgentes, et des exemptions 
(^attireraient les acheteurs.
ig^Au moins la moitié des 
460'châteaux de la vallée du 
jfcîüi) vont s'effondrer si on 
ÿéeffctuc pas d'importants 
travaux de restauration”, dc- 
igàro-M. Hubert Klancrt. di- 
ireçCeur de l'Association des 
châteaux d’Allemagne fédé- 
■TSie. Sur une distance de 60 
(kmentre Mainz et Koblenz. 
^ .moitié d’une soixantaine 
.de citadelles de pierre datant 
5a Moyen Age sont menacées 

./le-timber en ruines.

Une cen- 11 y a trois ans, une liste 
ries châteaux à vendre a été 
imprimée en japonais et dis­
tribuée par un magasin à I 
rayons de Tokyo. Mais aucun ; 
acheteur japonais ne s'est 
présenté.

"Peu de temps après la 
crise du pétrole, l'an dernier, 
j’ai parlé à trois agents im­
mobiliers qui représentaient 
des sheiks du pétrole, dit M. 
Klanert. Nous avons discuté 
de la vente de plusieurs châ­
teaux, mais je n'en ai plus 
jamais entendu parler”.

Le siège social de M. Kla­
nert est installé dans le châ­
teau de Marks bourg, une for­
teresse médiévale perchée au 
bord d'une gorge à Brau- 
bach. "Les frais d'entretien 
sont énormes, note M. Kla­
nert. Au cours des deux der­
nières années, nous avons dé­
pensé $120,000 uniquement 1 
pour refaire Je toit”.

Plus de 40.000 Américains, 
le plus important contingent 
de touristes étrangers à venir 
ici, arrêtent au château de 
Marksbourg chaque année, 
lors de croisières sur le Rhin. 
Ils représentent une impor­
tante source de revenus, dit 
M. Klanert. “M a i s Maks- 
bourg est une exception. 
Beaucoup d'autres châteaux 
sont trop éloignés ou trop dé­
labrai pour être intégrés 
dans Industrie touristique.”

La réunion publique 
la plus proche 
de chez vous:

Tels sont les plus pressants des 
problèmes étudiés par l’ensemble des nations 
qui se réuniront à Vancouver pour la 
conférence HABITAT.

Si vous voulez en savoir davantage, 
vous pouvez assister à l’un (ou plus) des 14 
symposiums organisés pour en discuter. Vous 
serez les bienvenus.

Ces symposiums auront tous lieu 
pendant l’automne, à intervalles réguliers, dans 
différentes villes du Canada. Pour en recevoir 
la liste et pouvoir écouter les exposés des 
spécialistes, écrivez à l’adresse donnée 
ci-dessous.

HABITAT: la conférence des 
Nations unies sur les établissements 
humains. Eglise St-Louis de France 

750 est, rue Roy 
Montréal

LE 9 OCTOBRE 1975 
de 14h à 17h 
de 19h à 22h

Les établissements humains 
comprennent tout ce qui est fait par l’homme 
sur la terre, des hameaux à la ville géante.

C’est un sujet immense, hérissé de 
problèmes dont l’urgence augmente avec la 
population du globe.

A HABITAT. 140 pays auront 
l’occasion d’échanger leurs points de vue et de 
proposer des solutions.

Ils pourront confronter et approfondir 
des problèmes qui nous concernent tous, 
comme le surpeuplement urbain, et définir des 
lignes de conduite tant à l’échelle nationale

Ce que vous apprendrez aux 
symposiums peut renforcer votre volonté de 
participer à la réunion publique tenue dans 
votre région, et de contribuer ainsi à HABITAT.

C’est votre chance d’aider à façonner le 
style de vie qui vous attend, vous et vos enfants.

Faites votre possible pour y assister et 
dire ce que vous avez à dire.

Un bon moyen de vous assurer que vos 
idées seront présentées à la réunion dans votre

i
SECRÉTARIAT DE LA PARTICIPATION CANADIENNE/5?s HABITAT: Conférence des Nations unies sur les établissements humaius-Vancouver, 1976

i* Ministère d'Etat 
A flaires urbaines Canada 
Ottawa K1A0P6

Ministry of State 
Urban Affaire Canada 
Ottawa K1A0P6
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Chez Métro,
'c’est plus facile!
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PÂTES
ALIMENTAIRES

MÉTRO.

PAPIER-
MOUCHOIR

PAPIER DE 
TOILETTE

MARGARINE
MÉTRO

CUP-A-SOUP
UPTONIKLEENEX

Boutique
Vert et or.
Rose et bleu.
2 épaisseurs. Bte 120 F

spaghetti, macaroni 
coupé, rigatoni, spa­
ghettis, grosses co­
quilles.

poulet et nouillesBUDGET 44* 1FIF53* §Fblanc
aluminium.paquet 2 roui. 4 env1 10cello 32 oz

DÉODORANT SOFT & DRI
ANTISUDORIFIQUE 
POUDRE LÉGÈRE

PAPIER ALUMINIUM
REYNOLD

PRUNEAUX SECS
SUNSWEET médium

CHOCOLAT HERSHEY MACÉDOINE MÉTRO54e 34e12" x 25'121aux amandes, chocolat lait, 
chocolat foncé I19 Canada Choix bte 19 oz1185 oz3 tablettes cello 32 oz98e DÉTERGENT POUDRE

MÉTRO
18"x25"RAGOÛT CLARK 99eBOVRIL MÉLANGE BRODIE1 53 3 lb74cboeuf, poulet-dinde, 

irlandais 63eBase boeuf cordial bouteille 8 oz PAPIER PLASTIQUE croûte à tarte bte 18 oz

48ebte 15 oz DÉTERGENT LIQUIDE
MÉTRO, rose

SARAN WRAP, régulier 50'CÉRÉALES NEWPORT A2 99eKETCHUP MÉTROMINI CHIPS CHRISTIE 59e 2-24 oz99e69e 5 OZ 89eB-B-Q, régulier, sel et vinaigre.bte 8 pt bouteille 32 ozJUMBO 100' ESSUIE-TOUT MÉTROBISCUITS ARROWROOT
350 gr.

BISCUITS VIAU 
; VILLAGE

VINAIGRE MÉTRO !

79* HEINZ blanc, jaune, vert 98e44e125 paquet 2 rouiblanc bouteille 40 ozaliments pour bebes. apricots 
et autres 21e2 Ib

bocal 4.8 ozTARTES MÉTRO SACS À ORDURES
MÉTRO, int.

1 09 CONFITURE AUX FRAISES 43e1 Vz IbPetit Beurre 22 oz 
20 oz 
18 oz

paquet 10sJUS DE TOMATESpommes
raisins, noix, citron, 
sucre

1 29MÉTRO, pure

79e bocal 24 ozLIBBY'S. Canada 
Fantaisie 90e SHAMPOOING MÉTROPOUDING

CONSERVE
paquet 3-1 9 oz JUS DE PAMPLEMOUSSE protéiné. oeufs, doré V961eGATEAUX STUART 79e bouteille 24 ozMÉTRO non sucreORANGE-MAISON bte 48 oz

boites familiales assorties
LAURASECORD. 
saveurs assorties.

MAÏS EN CRÈME
mYLMER, Canada Choix

jus d'orange fait de concentre 
100% pur et 
d'oranges fraîches

EAU MINÉRALE MÉTRO 32GÂTEAUX WESTON 149 45e89e bouteille 30 ozcont. 64 ozpaquet 4 btes 5 oz Délicieux
(Rég. de Montréal)

bte 19 oz85e RELISH SUCRÉ MÉTRO18 oz 57eCHAMPIGNONS RIVIERA VINAIGRETTE KRAFTbocal 15 oz

57eDÉODORANT GÂTEAUX CARAMEL entiers ou tranchés, 
Canada de Choix 59e italienne bouteille 8 oz

bte 10 ozRIGHT GUARD, poudre, 
antisudorifique v

FROMAGE KRAFTt19 Vaillancourt 
(Rég de Québec) 1°9 1316 oz 12 oz CREVETTES

CLOVER LEAF, grosseur 
cocktail

51* Velveeta paquet 1 6 OZ
bte 10 oztiges et morceaux

bte 4,5 oz 1LAMES DE RASOIR
GILLETTE TRAC II

SOUPE HEINZ SOUPE MÉTRO20e 29eCAROTTES RIVIERA99e bte 10 ozaux tomates 38' poulet et nouilles 2 enveloppespaquet 5s MÉLANGE À GÂTEAUentières bte 10 oz
VIANDES HEINZ THÉ MÉTRO1 65 MÉTRO, saveurs 

assorties 59e96ePANSEMENTS PLASTIQUES
WHITE CROSS

pour bébés, agneau 
et autres

paquet 9s 45e bte 19 oz93e en sac paquet 100sbocal 3.5 oz 60s
CRÈME À BARBE FÈVES VERTES OU JAUNESTHON À CHAIR BLANCHE

CLOVER LEAF
FIXATIF POUR CHEVEUX

cont. 16 OZ
GILLETTE mousse 
citron-lime 84e MÉTRO, assaisonnées. 

Canada Fantaisie
119 99e 30e =Rabais de 4 semainesbte 7 ozcont. 11 oz Métro bte 14 oz

de l'épicerie... à la qualité des viandes wc*
. WRR . : «

I .
Nous vendons 
du boeuf 
Canada 
catégorie "A"
RUBAN
Rouge

BOEUF
HACHÉ FRAIS

ROTI DE BOEUF JAMBON BUFFET 
“MÉRITE”

. ;
#8 I

m me '.s

138:palette coupe 
régulière <xib : ■Ibprêt à servir Ib

4-m
RÔTI DE BOEUF
CÔTES CROISÉES

CRETONS
"LA BELLE FERMIERE"

SAUCISSES PORC ET BOEUF
BOEUF "MÉRITE"1 08Ib 59eib79c 6 onces rntim

«BACON UI95 k.
FILETS DE SOLE
"CORVETTE" 
congelés _________

SAUCISSES FUMÉES
"HYGRADE"

"MÉRITE" sans couenne 1 livre ü ij89' m :3" 1 livre m
3 livres btePIZZA TOUTE GARNIE i50Z 119 mSAUCISSON BOLOGNE ni"MÉRITE" avec saucisson pepperoni JAMBON CUIT

"LA BELLE FERMIÈRE" 
tranché

59fb"HYGRADE" Marque97 mMSMOKED MEAT
"MÉRITE" 2 onces, env.

1 08 morceau 2 Ib et plus

4/129 6 onces %VIANDES CUITES "hygraoe’ r-,

m*TÈTE EN FROMAGE tranchées assorties: simili-poulet, viande-oli­
ves piment, cornichons, macaroni, fromageBIFTECK HAUT CÔTÉ 39e75',b 88= 7ûmm"LA BELLE FERMIÈRE" 10 onces 6 oz

en passant par la fraîcheur des fruits et légumes
Prix en vigueur jusqu'au samedi 20 septembre
Nous nous réservons le droit de limiter les 
quantités. \ POIRES

BARTLETT
BANANES
"DOLE"

PRUNES BLEUES
X

Sucrées.
juteuses,
E.-U.
Canada de 
Fantaisie

Sucrées,
variété
italienne.
C.-B..
Canada No 1

1

Qualité
supérieure

r :

* Runsr C.

■ "• - «Y imr• •

3.85* 2.69*
%* 20*

#1?'

Ib

Hi RAISINS BLEUS POMMES “McINTOSH” PAMPLEMOUSSES ORANGES “OOTSPAN”lip
m 8/88=

Juteux, blanc. 
Floride, 
grosseur 56

Juteuses. Québec. 
Canada de Fantaisie

sacpoly Slb

Sucrées, juteuses, 
sud-africaines. 
Grosseur 112IFOntario.

Canada No 1 
panier 2 pintes 88*11®a

douz: x

A cette époque-ci de l'année, les fruits et les 
légumes sont en abondance sur le marché. Ils 
sont aussi de meilleure qualité et à un prix très 
raisonnable si on compare avec les mois d'hiver, tionet ainsi éviter la constipation.
Alors, pourquoi ne pas les inclure plus souvent 
dans nos menus ou en profiter pour faire des 
conserves ou encore les congeler? Les fruits et
les légumes congelés ou en conserve ont géné- que vous apprêterez durant l’hiver,
râlement une teneur nutritive comparable à ceux 
qui sontservis frais. •
Les fruits fournissent les vitamines A et C, la 
thiamine, la niacine et dans une plus faible pro­
portion, du fer. Les légumes contiennent nombre 
de vitamines et de minéraux, surtout des vitami­
nes A et C, de l'acide folique, d'autres vitamines 
B et du fer. Il est donc essentiël de les inclure

dans notre alimentation quotidienne. De plus, la 
cellulose contenue dans les fruits et les légumes 
aide l’organisme à faciliter une bonne élimina-

Mettre le tout dans un sac de coton à fromage 
pour laisser égoutter toute la nuit (12 heures). 

2. Ajouter au premier mélange:
2 piments verts doux hachés 
2 tasses de vinaigre blanc 
4 tasses de sucre blanc.A propos 

ëe
nutrition

Voici une recette ancienne de "ketchup cru", 
elle est facile à préparer et servira d'un merveil­
leux accompagnement aux viandes et volailles ' Faire chauffer un peu le vinaigre pour fondre le

sucre et laisser refroidir avant de mêler les légu­
mes. Ajouter 4 c. à thé de graine de moutarde. 
Laisser une demie journée au repos et empoter 
dans des contenants stérilisés. Garder au réfri-

Ketchup cru
1. 7 grosses tomates bien mûres coupées en 

cubes
Les peler sans les ébouillanter (important) 
2 pieds de céleri haché finement 
5 gros oignons blancs hachés 
1 tasse de gros sel

gérateur.

Gisèle Rouleau 
Diététiste-conseil.
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Les USA
sent bien
équipés
d'abris
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WASHINGTON (PC) — 
Sous l’énorme édifice du Na­
tional Geographic, au centre 
de Washington, il y a des 
douzaines de boites de cou­
ches jetables pour les bébés, 
une petite morgue, des dou­
ches rudimentaires et des 
piles de boites de serviettes 
sanitaires.

Il y a également un sys­
tème émetteur d’urgence, des 
couvertures, des réchauds, de 
la nourriture déshydratée, un 
puits d’une profondeur de 300 
pieds, des lits pliants, du 
savon et des vêtements 
chauds.

“Quand la bombe éclatera, 
dit fièrement le concierge, 
venez en toute hâte dans cet 
edifice. Il va être très popu­
laire."

Le garage sous le National 
Geographic n’est qu’un des 
milliers d’hbris souterrains 
conçus aux Etats-Unis pour 
loger la population civile en 
cas d’attaque nucléaire. Ce­
lui-ci est peut-être mieux 
équipé que les autres, mais il 
n en diffère pas essentielle­
ment. Les affiches caractéris­
tiques, jaunes et noires, qui 
marquent ces abris rappel- 
I e n t désagréablement aux 
etrangers la mentalité qui 
dominait au moment de la 
guerre froide

Aux yeux de la plupart des 
Américains, ces abris, conçus 
pour assurer la protection 
contre les retombées radioac­
tives advenant une explosion 
nucléaire, semblent être quel­
que chose qu'ils prennent 
pour acquis et dont on pour­
rait tout aussi bien se pas­
ser.
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POUR ACQUÉRIR UN TÉLÉCOULEUR~ 
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instantanés
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• Commandes de 

syntonisations U H F, 
V.H.F.

EpargnezSbo

y ;
J• Tube 20" Spectra
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transistorisés

• commande unique 
perfectionnée pour 
réglage de la couleur

• Verrouillage de la 
couleur et des teinte»

• Commande 
automatique de 
saturation (ACC)

• Commande 
automatique de 
réglage précis

• Éclairage de sélecteur 
de canaux
V.H.F./U.H.F. à
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en noyer veiné Æ
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SEULEMENT

%Mas pour les responsables 
de la défense civile et pour 
les chefs militaires, ils for­
ment encore aujourd'hui une 
partie essentielle de ia stra­
tégie générale, et il semble 
que la protection de la popu­
lation contre la guerre nu­
cléaire soit devenue une fois 
encore une des préoccupa­
tions du ministère de la Dé­
fense.

Une revision générale de 
“organisation de la défense 
civile a été entreprise aux I 
Etats-Unis, et elle comporte | 
un retour graduel à la straté­
gie qui prédominait au début 
des années 1950, alors que la 
principale “menace” était re­
présentée par une attaque so­
viétique. A ce moment-là. il 
s’agissait avant tout d’éloi­
gner le public des endroits 
considérés comme les princi­
pales cibles des bombardiers. 
Cette stratégie fut plus tard 
abandonnée, mais on l'a fait 
revivre il y a quelques mois.

M. John Davis, directeur 
de 1 Agence de préparation 
de la défense civile DCE A, 
déclare qu'une étude considé­
rable a déjà été entreprise 
dans un certain nombre de 
régions métropolitaines, afin 
de déterminer s’il serait en­
core possible d’évacuer des 
villes entières à la campa­
gne, advenant une attaque 
atomique. A ce moment-là, 
on utiliserait les abris souter­
rains pour protéger le per­
sonnel indispensable qui de­
vrait rester dans la ville.

Interviewé dans son bureau 
du Pentagone, M. Davis a 
déclaré: "Nous effectuons ac­
tuellement des tests dans 
neuf villes, pour déterminer 
quels seraient les meilleurs 
moyens de faire sortir un 
nombre considérable de per­
sonnes des centres urbains, 
pour les diriger vers la cam­
pagne avant une attaque."

Il a ajouté: “Toute cette 
idée d’évacuation a réelle­
ment surgi pendant la Deu­
xième Guerre mondiale, et 
elle a été appliquée, jusqu’à 
un certain point, dans des 
villes européennes. Ensuite a 
commencé la guerre froide, 
et certains craignaient une 
attaque des bombardiers rus­
ses. C’est alors que nous 
avons commencé à examiner 
ce qu’on pouvait faire ici 
pour évacuer les principales 
villes pendant les heures 
qu’il faudrait à un avion 
pour nous atteindre.

“Avec l’avènement des 
missiles, cependant, tout cela 
fut jugé peu réalisable, étant 
donné qu’il faudrait à peine 
quelques minutes à un mis­
sile pour nous atteindre.’’

Les abris souterrains con­
tre les retombées semblèrent 
alors la seule défense prati­
que, parce qu’ils offraient au 
motos une protection à ceux 
qui auraient survécu à l’atta­
que, jusqu’au moment où la 
radioactivité aurait disparu.

Mais les autorités ont 
changé encore une fois 
d’avis, a déclaré M. Davis, 
originaire du North Dakota. 
“Maintenant, nous en som­
ma venus à la conclusion 
que les échanges nucléaires 
ne commenceraient pas de 
façon Impromptue. Ils se­
raient probablement précédés 
par plusieurs semaines de 
tension internationale pendant 
lesquelles nous pourrions pro­
bablement évacuer les villes, 
d nos plans étaient déjà bien 
arrêtés.’’
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i BARRY WHITEELECTRIC LIGHT Orch.
“Eldorado” "just another way to say.

I love you

ST. PREUX
La fête triste"

ELTON JOHN
"Greatest Hits"

HARMONIUM
"Les cinq saisons"
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ANDRÉ GAGNON

"Saga"

j
NANA MOUSKOURI
"Que je suis un ange"

BEAU DOMMAGE ALICE COOPER
"Welcome to my 

nightmare"
I sous jot
* nr» tv4f

PLUME LATRAVERSE
‘Plume Pouürgne"

PINK FLOYD
“Meddle”
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DIANE DUFRESNE
"Sur la même longueur 

d’ondes"

ELTON JOHN
Captain Fantastic'*

DEMIS ROUSSOSpaul McCartney
"Venus and Mars"

DALIDA
"Une vie"

PINK FLOYD
Dark side of the moon" "Forever and Ever"
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ENNIO
MORRICONE
"Les meilleures 
bandes sonores 

de ses films"

Ennio
Morricone
'll était une fois 
dans l'ouest" 

Bande sonore originale
..f o°1

LE*»4T
"On HlEUne Vjt 

se dire

Super aubaine $9 èiifich.
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%\ V'%

mWé-y
i C?9*1w \V'1 : e -Xe *û0 n 9»g \A liV sS Sp*C

I ^.o\C°Htr»EE

"196?

Aî

,
Ens. de 

3 disques
Ens.

de 2 disques
Ens.de 

3 disques
Ens. de 

2 disques

$0 98
w ch

Plus de 1000 
bandes 8 pistes

Disques pour enfants
À des prix populaires >u~ awarnm M 99

ig£S»-* — —

De musique populaire, clas­
sique, western, vocale sé­
lectionnée.

Tmjm
ixMi'■V

ch.5B~ V W-V.

ïlJx ■I IS Wg&g

-%?» zzr-ss. Sïcrà' g# -K y

lr? V
-\

LW-’V

M•W ■
mît?

S;
3 S F13 immm tSrJySfl*.

’*lVnv“Sf v
P4Tqf v:>

°ans la b v
'.©lip°Wne” -v.‘Ve r r< migay-Æ-f? •V:

i.

CENTRES D’ACHATS MAGASINSICY A UNE / - CHARGEX722-4681
334-6311
831-4281
695-3655
672-1772
353-1150
687-1220

• Boulevard —PieIX et Jean-Talon est
• Normandie — Boni, de Salabarry
• Dorval — 950 chemin Herron
• Fairview - Pointe-Claire
• Greenfield Park —473 boul. Taschereau
• Place Veraailles — 7305 est, rue Sherbrooke
• Le Carrefour Livsl — Boul. Carrefour

LIVRAISON
MINIMUM

MO.OO

• CSte des Neiges et Bedford 735-2534 OUas
MASTER
CHARGE% PASCAL

PtlES DE CHET VOI/&
-,

h ©k '?S
1 t.
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Vetements de travailPantalons en tricot
Chemise» Pantalons

799
K chacun

Ord. 9.99
033-/599

chacune QJÈ chacun
Dew

Pour hommes. Polyester en 
teintes unies de marine, 
brun, chameau, vert 
bouteille, ou motif de 
carreaux en bleu, bruh, noir.

t
Chemises et pantalons en 
coton résistant. Vert. 
Chemises 14’/a à 17, pan­
talons 30 à 42.Maillot T et velours côteléChemisier et jeans

EXw. . CXvvy
Chemisier en rn*»*! 
nylon imprimé,-
couleurs variées. 7 
à 14.
Velours côtelé- ord.4.59 
Jeans en couleurs 
variées 7 à 14

Vêlemanis pour flammesMaillot T, man­
ches longues,-
pour garçons.. 
Couleurs variées. 4 
à 6X.
Pantalons dou­
blés. Velours 
côtelé, marine, 
brun, vert 4 à 6x.

#66
chacun chacun

#44
chacun

'.S^44
chacun w-r> is #4".n X

-v m m
œ■È isV) w -ivA 1.!■/

tM
o of 0N■ x z /./

Souliers, cuir souple
Dûa/ 

rmrf}+!

Bottes de travailleurs
Cuir souple et 
résistant, bout de 
sécurité en acier 
Approuvées Acnor 
(CSA). Havane 7 à 
11 avec demies.

'Av
L-ll Cuir souple et peau 

de porc. 5 oeillets. 
Support de la voûte 
plantaire Semelle 
de mousse. 1 à 6 
sans demies. 
Hommes: 7 à 11 
sans demies < 
13.99 la paire 4

Ord.23.99 
Dûa/ 
Tmdf!

■
12"i
SflB pairs

't 4 & Til 20"4# mîk
EW: 3£

>_■- -

Fillettes, veste en ciré Pantalons variés garçons
Ord.12.99

&

0
% ' \\ 'm4fj"

■ chacune

En nylon, doublé de simili- 
fourrure Orion acrylique 
Capuchon, écusson feuille 
d’érable. Bleu royal ou rubis. 7 à

366,499 \ .81CkW/
fmiflei m

>mlr '

vrmiUf!
Au choix: velours côtelé de 
coton, jeans en demm ou tricots 
de polyester Couleurs variées.

8 à 16.

&
' V& il y/

# rm SS14. VI Ua•' «

P Souliers de travailleurs
Empeigne en cuir 
souple. Bout en 
acier, trèpointe en 
caoutchouc Good- 

V year. Noir. 6 à 12.
. : '.'. \\

—s. V . 'Chaussures pour horr,mes

À.

i>r
Bottes de travailleurs

Ord. 23.99 
B>cw 
TmiHei

///Ë Ord.14.99 
C<uv
rrrsite!

.-A an V.rz % Semelle résistant à 
JB l'huile Havane. 6 à
4099 12 sans demies,

la paire Tiges 6 po.

I "• :: Is i
) ■■ 20?!#SM

Tiges 8 po.
.... 22.99 la pairefcv'j

■ j/-\V
* .

\ ;• •• 4 \' \
Pantalons sport garçons Jeans pour enfants

2-3x, Ord. 3.99 4-6x, Ord. 4.59
O"
£m chacun

t*w #33 /Z|44
frMk-l ^ 3

Velours côtelé, jeans en denim, 
Incots de polyester . . . modèle 
avec demi ceinture elasticisée au 
dos. Couleurs variées. 7 à 12.

iV
^55
Wchacun

Dcuv 
rm=tt»l

Nylon et acrylique extensible. 
Marine, brun, vert. 2-3x, 4-6x.

Chandails 
et corsages

Chemises en tricot 
de nylon

«

Ensemble-peignoi 
en nylon, de 
Leisure Lady

o088
vO) chacune

099
chacun

1 fy/Mr/LJi /DiW
firofrr!

Deuv
fnsti*1.

«s
1 Î V-—

X
• .z v

Deux modèles au choix: manches 
longues, cintrée, poches aux côtés, 
ou, col ouvert avec revers. Bleu 
acier, vert fumé, rose fumé, rouille, 
marine, brun, vert loden, aubergine, 
potiron. P.M.G.

Col roulé, manchos longues, en
tricot d'acrylique, entretine facile. 
Marine, vert loden, brun, aubergine, 
rouille, potiron, ivoire, bleu pâle, 
pêche, lilas, jaune. P.M.G.
Corsage en tricot d’acrylique,- 
ivroire, noir, rouge, turquoise, vert 
brun. P.M.G TG.

#9 i
■. rxw|

rnulk! mm
\y. -is

mChemisiers pour dames
/

Un »ensemble- 
ci ’ u n

Chandailes pour dames j
ilpeignoir 

manufacturier recon­
nu, à un prix des plus 
intéressant! Peignoir 
matelassé 
ceinture 2 façons, et 
robe de nuit as­
sortie, 
variées.
P.M.G.

O-h \ V vj

! IPantalon en polyester Bas-culotte, bas au genou
" Æ88

rm.U<: chacun

Modèle • à enfiler, lissage 
"panier", pour dames. Noir, 

marine, brun, chameau, vert. 12 à
90 Vêtements sport pour dames

U/ n3-100■Wv/ 
rit^lkri

Bas-culotte, 1 seule tai'le. Entièrement 
diaphanes. Beige, epices 
Bas au genou extensibles. Diaphane 
Beige ou epices. Convient aux pointures 
Bail.

.39 ch.
; i i

fPyjamas pour garçons
6)33
/ZL chacun

avec !;V

IIny:fOrd. 2.99
Djuu
rmSe!

Couleurs iRai

»y»p» Petite,a^Chaussettes pour hommes
Ord. 3 pour 3.33 

D=tuv 
r«niS#!

Pour hommes et jeunes gens Mélange 
de nylon et coton, semelle coussinée. 
Couleurs variées Extensibles 10 à 13

Culottes et bikinis !
I. ij*4U19?

Jchscune

Ord. 55c 
r*Ln/ 

rmiSe!
®C| ,s . v /I :n-LingerieEn finette 100% coton, 

P) couleurs et motifs variés.
8 à 18.

*• Wk

Si V

Àt '7 /Pour dames Nylon extensible, fourche en 
colon duveteux. Couleurs el mollis 
variés. Une seule taille.

3 » ^ : • ' . "-y" X / rSLz g» Z
*2' -Collants pour enfants

Oew 488
rmMe! j£Pour8

Nylon extensible, indémaillable. Couleurs 
variées. 1 -3.4-6, 7-9,10-12.

Chaussettes thermiques
Ord.69c 
D«uv
nw»e!

Mélange d'acrylique et nylon. Couleurs 
variées, marine, brun, blanc, vert. 9 à 
10'/,.

Vêlements pour garçons.1

O 433/gL paires ■ K1 i
%m !Ê&Sl# / i

s %84*flat

le magasin attitré de la famille A '
Faites vos emplettes au Miracle Mart de la Plaza Alexis Nihon, par métro (terminus Atwater)

• Plaza Greenfield Park • Mail Cavendish. Côte St-Luc
• Place LaSalle • Plaza C6te-des-Neiges
• Châteauguay..180 bd d'Anjou • Place Versailles
• Les Galeries Lachine • Chomedey (Centre commercial St-Martin)

Miracle MartC'est beaucoup plus facile de faire 
ses emplettes avec une carte Achetez vos billets pour les 

matchs des Alouettes à 
Montréal au comptoir TRS 
dans les magasins Miracle 
Mart.

ï

. » Place Longueuil 
a Pont Viau (Centre commercial)
# Mail West Island,Transcanadienne, Sortie 35
# Jean Talon et Pie IX

fllOUETTtlCHARGEA ou
I

- OUVERT • Vundi à mercrecH 9h à 18h • Jeudi et vendredi 9h à 21 h • Samedi 9h à 17b■r.—/"2
À 'V 4* & V* 1

k
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Des aubaines
pour le foyer.
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#19i?
: ïK# m S3 I

il

aiCarreaux de miroir ■

rMiroirs unis Ord. 5.37
KA79

pqt-

Ajoutez une dimension nouvelle à 
votre décor. Ces carreaux s’ins- DctiV 
(allent facilement et vous sont ven- HYüik?: 
dus avec le ruban adhésif pour les 
installer. Motif de veinage en ton or 
antique, ton or clair ou ton or bruni.
Aussi miroirs unis. Paquet de 6.

rrrutle!

mÈi
Miroirs veinés Ord. 8.97

699
Wj$ pé­

piantes tropicalesLampe pour étudiant
Ord. 6.97

Schefflera, Philo- JM QQ 
dendrom, Pertus- 
um du Marginata 
pots de 6 pouces T>c^r ® chacune 
de diamètre.

Entièrement 4"
■ chacune

en
plastique, peut se 
convertir èn lampe 
murale. Deuv

rnviiff!

' ;
fv Ü

SimiliLe as I
o-cus £1

aw m
:?>V:

""I : ^ S;TV”

i

Yashica “Electro 35”
Appareil-photo 35 
mm, vitesses de 30 
sec. à 1/500.
Etui, 10.00 chacun

If
;/ Caméra Argus
f Modèle 704 avec 

4 puissances 
zoom, 3 rég- 

». lages de vitesse du 
film.

Fer à sec ou à vapeur
Ord.14.99

Poêlon Toastess
Ord. 17.99 E>;w

rmilk!12 pouces carrés, 
couvercle avec 
évent. Elément 
amovible. Dan/

TméSei

Westinghouse,. 
Guide des tissus, 
niveau de l’eau 
visible.

I>Crfl/
Hr-illc!15” 1279!chacun 10997 109?P«uv|

rm*e!

kÿW '
■ v. !

1
ÈÊ

.•
@8,\®SHS.is .- ,'jp

mm si
Sx A

i

t È-3: ? ...Economisez 11.00 
Le “Workmate 
Black & Decker

Ord. 69.95

-vB s;»r".To,
5L S

'' ' ■ %i j

•mI 1 11ocsuss

Dcuu
Hmiliei

A
Projecteur Argus 892Z
Pour films 8mm et 
super 8mm. Len­
tille ZOOm, F1.5. Ova/

TmiXc!

Projecteur Sawyers
Modèle 737 AQZ 
pour diapositives.
Lentille zoom. Dc./v 

TntiSc!
114?58QE 14997Malaxeur Iona Bouilloire “Caprice”

Ord.11.99
II
il i J!

Modèle portatif, 5 
vitesses. Vert 
avocat ou ton or.

Bouilloire 
trique, 
plètement automat­
ique. Ton avocat.

Dtvi/
Tmiiki

élec- 
com -

Ord. 11.99

Û99|
rmSM chacune

099
aSÉjl chacun

chacun
AT

'II
È:Dcw

rrrvlle! m#KUn article des plus 
pratique! Il sert d'établi, 
de chevalet et d'étau! Se 
replie pour le rangement 
et quoique léger, il sup­
porte jusqu'à 350 livres. 
Le mors fonctionne en 
parallèle ou incliné.

N v
S '■ f ' :■*

B*0 W&T1È Ax'1%
BJ

•v cH JK--:

sSfeim
àts®: Serviettes de cuisine

Ord. 1.37
Oreillers en plumesk •y Ord. 3.57 Tissu éponge im­

primé couleurs var­
iées. 18x30po.

C, Plumes stérilisées 
traitées 

Sanitized* 17x26 
pouces.

2150O Roo... e t
K£f m

Ceuv
fsuS»!D<w

rrmSe!
Nécessaire à rebuis Balayeuse Bissell
Les sacs en ord.8.99 

plastique se dé­
roulent facilement.
Rechange de 25 
sacs
Ord. 1.99 . . .1.49

a#Ord. 22.97
i N

1Brosses jumelées, m 
réglables à 5 JJ\
hauteurs. Otuu K chacun 

rmjU»! |

mfi"
U g chacun mm

m
■ ' px V"jW

{5}
.

Corning, du four à la table

CORNING^WARE 1
S;

gMBBM #$?i

/
jÜÉÉ

•X
Un ensemble élégant et pratique, 
blanc avec fleurs bleues. Comprend: 
casseroles de 32, 48 et 64 onces i>aae! 
avec couvercles.

uû15Wr g*-.

m Réveil de voyagePetites serviettesl'ensemble Ord. 5.47Ord. 1.27El" Paquet de 4 ser­
viettes. Lave-vaiss­
elle: 15 x 15 po. 
Débarbouillettes: 
11 x 11 po.

Etui en simili-cuir. 
Entièrement garan-

D*w 
rrrtiâe!

A33
chacun8ffm ' m » *»*,%

D:£ ti.• !H c
M y Dcvfu 

____fmille!
ii le paquet

««s
Sx

'JT -x*
Huile MIRA-MARTAutocuiseur Presto 

5 pintes
Cuit les aliments 
plus vite et con­
serve 
vitamines.

mr*taJ

»,
“ 'TM b

*45
Ord. .89Ord. 21.97 CT#_ Super mélange

10W30 pour votre 
■ moteur. 1 pinte.p^
H chacun Caisse de 24 r«*i!e!

......................15.00 m ! 1M I
f-.

I e s i
I Pex<m v

wà

Porcelaine, 16 pièces Coussins-détente
Ord. 8.97

Deuvl
rm*e!

25
: x». ;ft

M*■ V:v"
• ■

. ■ CS- •

%: .

X.v.'V-Vsa
X-frs

■ chacun
U. J

Tissus et couleurs 
variés. 21 x 15 
pouces6"

l ens.

4 pièces pour 4 
personnes. Motif, 
oignons bleus.

Vti Pyrex, du four à la tableM Dauv|
rîwÈ»’• ^ Dcuvl

IWk,u4

&
—- %

■'/-S I429
I chacun

A. Plat rectangulaire, 48 on. Ord. 1.77 2.39
B. Tasse à mesurer, 32 onces. Ord. 1.87
C. Assiette à tarte, 914 po. Ord. 1.77
D. Ensemble de 4 bols de 6 on. Ord. 1.77

'
I

Deuv
rmillei

V

X 6

Tapis en nylon, 27 po. en 3 longueurs
Wm144 po. de long. 

Ord. 16.99
108 po. long 
Ord. 12.99

#6172 po. long. 
Ord. 7.99

Un tapis de passage 
pratique, en nylon avec en­
dos de caoutchouc- 
mousse. Rouge, ton or, 
bleu, melon ou vert. Choix 
de trois longueurs.________

w
:

649 Q49 4A49
wLJm chacun chacun lllWÊKag chacun

i. ..
Démonstrations de l’aspirateur Eureka 

par Elitech Canada Limitée.
Les jeudi et vendredi 18 et 19 septembre 

de 13 h à 21 h. 
le samedi 20 septembre 

de 9 h à 17 h.
au Miracle Mart, Place Versailles.

••-.-.SC

Essuie-tout Viva
Servieltes à molli, 
tout-usages. Paquet 
de 2.
Facelle Royale

Shampooing Clairol
Pour cheveux secs, 
normaux ou gras 
1 1 75 onces
Dentifrice Crest
Saveur ordinaire ou à Do/v 
la menthe. 100 ml. rbvttet

Ord. 1.1»Old 1.7»

891119Dm/
rmsk! fmritoiOfd.1.11Protège-tapis, 27 po. o^,

Vinyle ciselé, 80 jauge. Transparent, am­
bre ou vert. 79 Ord. SScOrd.1.14

=531993 Boite de 100. Blanc, C'eut/ 
rose, jaune, lilas. rbtiB» chscun

£ *
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Des terroristes pourraient se manifester 
lors du voyage d'Hirohito aux Etats-Unis

f

m
*

MOT-MYSTERE C

autorités japonaises. O est Paris, chercherait à entrer l'operation de 1 ambassade de « 
une femme. Fusaku Shige- clandestinement au Japon. France à La Haye. Aussi, 
nobu. qui commande cette Carlos, selon la presse japo- certains croient pouvoir dis- ;
organisation qui s’est distin- naise, aurait des contacts cerner la main d’une orgam- »

Ions ces faits sont lies, gUée par sa violence et son avec les groupes terroristes sation internationale dans t
pense-t-on à Tokyo, où I on audace et qui est notamment de dix pays, et avait coopéré l’activité des groupes disp a- •
croit distinguer les signes responsable du massacre de avec l’armée rouge lors de rates du monde entier. «
d'une mobilisation générale ]aéroport de Lod, àTelAviv -------
de tous les terroristes japo- en 1972 _ 24 morts dans le 
nais, tant au Japon qua le- public — ainsi que des opéra- 
trangcr contre le voyage im- tjons del ambassade de 
penal. Les factions gauchis- prance à La Haye l’année 
les Chukakuha et Kakumaru dernière, et du consulat amé- 
unt provisoirement oublie ricain de Kuala Lumpur le 

Le récent attentat manqué ‘eur guerre a mort, pour se mois dernier, 
contre le président. Ford a concentrer, chacune de leur 
augmenté les craintes des c0^ à la lutte anti-voyage, 
autorités japonaises pour la . Ce sont des groupes numéri-
mmw

protéger le départ de l’empe- Des groupuscules ^urope.
reur le 30 septembre. Ce que . ., ... . L.e s autorités japonaises <
les autorités redoutent davan- ^ existe d ailleurs de nom- craignent que le voyage de | 
taee ce sont les actions vio- l>reux autres groupuscules l’empereur ne soit Toccasion 
lentes de^petits groupes: au Gauchistes aux effectifs sou- d'un grand coup de l’armée 
Japon, les bombes de cellules minimes guere plus rouge mais celle-ci opérera à
gauchistes violentes et à le- d une demi-douzaine de mem- partir d’un sanctuaire au 
franger les actions de l’ar- bres -, (lui ne. sont, Pas ,!cs Moyen-Orient où la police 

mée ronge oui a été renfor- moins a craindre. La police nippone n’a pas accès. Selon 
^ p^ LTtl de Kuala «lime que plusieurs labora- les aveux à la police japo- 

I umpur le mois dernier Cel- tl,ires de bombes clandestins naise de trois terroristes de I 
le-ci pourrai! infliger éven- son actuellement et. activité, 
tueliemenl au gouvernement 
japonais un camoufle! sans 
precedent dans les annales 
internationales.

TOKYO. iAFPi — Lester- sance, près du palais Togu, 
roristes japonais préparent , où réside le prince héritier 
des actions spectaculaires Akihito. 
tant au Japon qu’à l’étran­
ger. à l'occasion de la visite 
à la fin du mois aux Etats- 
Unis, Je l’empereur Hiro 
Hitp et de l'impératrice Na- 
gako. Ils pourraient recevoir 
l’appui des cléments les plus 
dangereux du terrorisme in­
ternational,. pense-t-on à 
Tokyo.

CHEVAL — Un mot de 4 lettres

1 2 3 4 5 6 7 8 3 10 11 12 13 14 15

! S P E RA T N E L 3 H P V E IA
' I

2 E L L E R 0 H O L Y O 7 iM O O M

êtes-vous observateurH RA A S 0 U E 0 I3 UE I L U
f
rCes deux dessins de LAPLACE sont en apparence identiques. 

En réalité, il y a entre eux huit petites différences.
4 A R Z E L IV T O0 R T K L T C e

5 LE R G Ce dernier coup de main | 
lui a permis de faire cinq re- ! 
crues de choix, notamment 1

E M NA E G E I C E E

EPP® IL M E T E YG R .0 H T N EA D T -,
■X

■ AS RA Z E B R 2 0 1 TN U R J

08 Z M U A S N BG EA T EA E -,

W:o#
R E U P 0 IN3 U R D T L T T S

i L/io TU L L G IA DA ? C 0 IA 5

H S T E Z A S Z B I E N B F ü

I ï-S

J®»
LAPiAce X_v> ^

12 EA L R C R I N D Q S L RA • A

13 R R 0A B E C R U E G U LA S
14 B 0 B A I E IA S IE « E G F

15 T R V JA NA E R T S E U EQ

l'armée rouge récemment ex- I 
Le plus célèbre de ces trades d'Europe, et publiés ! 

groupuscules, le Fronl-anti- dans le gt'and journal Asahi
japonais de l'Est asiatique, Shimbun. Shigenobu était tou- j
responsable d'un attentat qui jours à Beyrouth l'an der- |
avait fait 3 morts et 300 blés- nier,
sés dans le centre de Tokyo 
en août 1074. n'avait que 8 
membres. Leur arrestation 
en mai dernier avait stupé-

iyyw^jALEZAN
AMBLE
ARZEL
AUBIN
AUGE

BOULET
BRAS
CANARD

GIGOT
GOURME
GLOME
HARAS
JAR0E
JAVART
JOCKEY
LAMPAS
LITIERE
LOUVET

MANEGE
MAZETTE
MOREllE
MORVE
MULE
PELAGE
PINCE

ROSSE
SABOT
SEIME

•A *- Uu. •;CRIN SOLE “UECUME
EQUESTRE
EQUIN
ENTRERAS
FLANC
GARROT

SUROS
TALON
TROT
VOLTE

Des incidents
Il esl certain de touteBAIE

Quelques faits divers sont 
venus renforcer les craintes 
des autorités. Au début du 
mois, un gauchiste japonais fié leurs voisins qui les con- 
notoire muni d'un faux passe- sidéraient comme des gens 
port a été arrêté par la po- bien tranquilles, 
lice alors qu'il cherchait â 
entrer aux Etats-Unis, venant

façon que l’armée rouge a 
des contacts étroits avec le 
Front populaire de libération 
de la Palestine IF'PLP), avec j 
lequel elle a mené des ac- j 
lions conjointes, notamment j 

L'un des membre s du à Singapour en janvier 1974. 
Front antijaponais, qui avait 
fabriqué la bombe meurtrière 
d'aout 1974, Norio Sasaki, a 
récemment été libéré et livré 
à la Libye sur l’exigence du 
commando de l'armée rouge 
au cours de l'opération de 
Kuala Lampur le mois der­
nier.

BALZAN
BATTUE

BIDET
BIEIME

. O#*• •*POIL
. *RETIF

ROBE
ZAIN
ZEBRE

-:aSolution du dernier problème : PENITENCE

' •>;La participation éventuelle 
de terroristes internationaux 
aux côtés des Japonais est 
également prise au sérieux.

La presse japonaise a 
donné ces jours derniers une 
large place à une nouvelle 
annonçant que Carlos, auteur 
de l’assassinat de deux 

C'est d'ailleurs l’armée agents des services secrets 
muge qui inquiète le plus les français en juin dernier à

. Ve/(lu Canada.

mExplication du jeu
ilimmti un a un les mois de la liste que vous tepeier dans le grille. Ces mots peuvent se lue horizontale- 
r.iem, verticalement diagonalement de droite a gauche, de gauche a droite de bas en haut et de haut en

La semaine dernière, trois 
gauchistes de la faction Chu- 
kakuha se sont fait sauter en 
fabriquant une bombe dans 
un immeuble de Yokosuka, 
près de Yokohama. Le lende- 

i main à Tokyo, deux autres 
Chukakuhas ont été pris avec 
une bombe de grande puis-

Pas
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VOIR SOLUTION A LA FIN DES ANNONCES CLASSEES
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L'ASSEMBLEE OE 
NOS ADVERSAIRES

MUTT ET JEFF
DESCENDEZ ET 
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ÆBLANCHE! )

MAIS. M'SIEUR. 
COMMENT PROUVER 
QUE J'AI BU?

MUTT. VOTRE AMI VOUS 
OIT OUE'ONNEMÊLE 
PAS L’ESSENCE ET 
L'ALCOOL!

IMPOSSIBLE. ON VA 
. BRISÉE»

EN AMI. JE VOUS OIS QUE ÇA SE MELE. ! 
MAIS LE GOÛT EN EST HORRIBLE!
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JE VAIS LES LES PLUS BEAUX MOUTONS J 

GARDER POUR ! \ 0UE J'AIE JAMAIS COMPTES
CE SOIR * "- - - - - - - - - - - - - - - - - - KLfll

CE DOIT ETRE UNE ERREUR 
TOUS LES BISCUITS FIGURANT 

DES ANIMAUX SONT 
2-x DES MOUTONS. A '

/

JULIETTE DE MON COEUR
IL S'APPELLE GRIN,NELL. > 

M. KLONDIKE. J E N E SAIS PAS SI 
EUSSIRAI A VOUS EXPLIQUER 

À COUVENT TOUT EST ARRIVE... 
PAIS MAINTENANT, IL EST EN, 

QUELQUE SORTE LE / 
Csjl PROPRIETAIRE D'UN \ 
,77/\ QUARTIER OE.LA I 
t / \ POMME 0'EVE.->-

GRINHELL... VOICI UON^p N E ME DERANGEZ PAS ! 
SIEUR P.P. KLONDIKE.# VOUS NE VOYEZ PAS QUE 

OCCUPÉ! ?

K EH BIBI, SI QUEL­
QU'UN OSAIT ME 
PARLER SUR CE 
TON. J'EN DÉDUI­
RAIS QU'IL EST 
GRAND TEMPS DF 
LUI APPRENDRE 
LA POLITESSE.
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CALMARS AU FOUR

DE CHEZ BRUNO

COMMANDONSNOUS ALLONS 
COMMANDER QUOI 
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LES ENFANTS? >

OH, TOI ! ! VAS-TU 
FILER D'ICI ! ?

ÉCOUTE, HILDEGARDC. JE VAUX 
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: C’EST VRAI! TU VAUX 
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Le petit arsenal que Ron et Linda Laytner ont transport* à travers le monde. La photo a été prise dans une chambre du London Hilton Hotel,

Des armes sous le 
nez des douaniers

û I v 8 .

:

À HT' ■ - ■ ■?■

lises. Je poussais nerveusement la 
chariot en direction du guichet de 
la compagnie Cathay Pacific.

Dans un instant, commencerait la 
seconde partie de mon projet, je 
prouverais que n’importe quelle 
personne bien déterminée peut dé­
jouer les services de sécurité des 
aéroports et apporter avec elle des 
armes d’un pays vers un autre.

Comme je me rapprochais du 
guichet, deux' policiers japonais, 
armés, portant des écouteurs et 
des appareils de détection d’objets 
métalliques prirent position. Au 
moyen de leurs appareils électroni­
ques, ils commencèrent leur exa­
men des voyageurs et des bagages.

Je me demandais ce que ferait 
un terroriste dans une situation 
semblable.

TOKYO — L’aéroport internatio­
nal d’Haneda fourmillait de poli­
ciers examinant soigneusement les 
listes de passagers, fouillant les 
voyageurs, ouvrant les valises, re­
cherchant particulièrement d’éven­
tuels terroristes transportant des 
bombes ou autres armes.

Ils recherchaient des gens 
comme moi... Je transportais deux 
mitrailleuses et un pistolet automa­
tique- J'étais terrifié. Si Von ou­
vrait mes bagages â Tokyo, des 
policiers nerveux pourraient bien 
m’abattre.

Je n’étais pas un terroriste, mais 
un journaliste passant des armes 
en contrebande en vue d’un repor­
tage sur le trafic d’armes, repor­
tage qui, à mon avis, serait bénéfi­
que.

jouets imitant parfaitement les 
armes véritables, que le gouverne­
ment en interdit la vente au Japon 
à moins qu’elles ne fussent peintes 
en jaune de façon à les rendre fa­
cilement identifiables. Les manu­
facturiers japonais se mirent alors 
à vendre leurs répliques d'armes 
aux étrangers.

Cependant, ces manufacturiers 
ont encore des ennuis: on signale 
que leurs armes-jouets sont trans­
formées en armes véritables.

D'autre part, plusieurs pays ont 
interdit le commerce des armes- 
jouets imitant parfaitement les 
armes réelles: l’Australie, le Ca­
nada, de meme que quelques gou­
vernements municipaux américains.

Un peu plus tard, je me rendis 
dans une boutique et achetai les 
armes mentionnées plus haut.

Policiers
évités

Et maintenant j’étais à quelques 
pas de deux policiers. Que ferait 
un terroriste à ma place?

Eh bien ! il s’embarquerait à 
bord d’un avion de Pan Am. J’obli­
quai à droite, en direction du gui­
chet de Pan Am, passant tout près 
des deux policiers. Là, il n’y avait 
pas de policier. J’étais chanceux. 
Quelques instants plus tard, mes 
valises et mes armes étaient dans 
le compartiment à bagage de l’a­
vion dans lequel je me trouvais, en 
route pour Hong Kong. Je me dé­
tendis un peut et commençai à 
penser comment je pourrais dé­
jouer les services de sécurité bri­
tanniques dans cette colonie, à la 
porte de la Chine rouge.

A Hong Kong, après avoir récu­
péré mes bagages, j’examinai les

agents de la douane afin de choisir 
celui auquel je me présenterais.

Je découvris bientôt mon 
homme: un jeune homme fatigué 
et ennuyé, auquel un officier supé­
rieur criait constamment des or­
dres en chinois. Pressé de faire 
vite, il laissait parfois passer des 
touristes, sans même jeter un coup 
d'oeil à leurs bagages.

Je pris seulement Tune de mes 
deux valises et laissai l’autre sur 
le chariot; au moment où il me 
demanderait d’ouvrir la première, 
j’allais faire un retour en arrière 
pour reprendre la seconde. J’immo­
bilisai ainsi la ligne des voyageurs.

Un officier supérieur me cria de 
reprendre ma place parce que je 
retardais tout le monde. Je m’arrê­
tai et pris sa photo. Il était fu­
rieux: 11 était interdit, disait-il, .de 
prendre des photos à cet endroit; U 
m’enjoignit de reprendre ma place.

Je fis la sourde oreille, plaçai 
ma seconde valise sur le comptoir 
devant le jeune agent des douanes, 
puis revins chercher ma boîte de 
carton contenant les armes.

L’o f f i c i e r supérieur se tenait 
mains aux handies, branlant la 
tête d’indignation devant ce stupide 
touriste américain. Lorsque je" re­
vins devant le jeune agent, il me 
fit signe de passer... sans vérifica­
tion.

Aux USA
Quelques jours plus tard j’expé­

diai à Miami, par bateau, 
armes bien emballées, dans le fond 
d'une malle. Elles arriveraient aux 
Etats-Unis un mois après moi.

De retour aux Etats-Unis, je me 
rendis rencontrer un homme relié 
au commerce des répliques d’ar­
mes, chez Replica Models Inc. à 
Alexandria, près de Washington.

J’y rencontrai Torn Nelson, mil­
lionnaire, dans la quarantaine. Il 
ne voulait pas être photographié, ni 
interviewé, ni identifié: il avait un 
commerce florissant d’objets qui 
n'étaient pas des armes, qui 
avaient été approuvés par 11 gou­
vernements. Mais il devint rapide­
ment plus conciliant.

“Nous fabriquons ces objets 
nous-mêmes au Japon et à Taïwan, 
disait-il. Notre meilleur marché ac­
tuellement est aux Etats-Unis où 
nous vendons des répliques d'armes 
anciennes aux Américains qui se 
préparent à célébrer le bicente­
naire du pays. Quant aux répliques 
de mitraillettes, nous n’en vendons 
pratiquement pas."

Il me remit une copie d’une let­
tre du Département du Trésor l’au­
torisant à faire ce commerce.

Objets
d'art

Des ormes emballées dans une boîte de carton arrivent à l'aéroport de Hong 
Kong avec les bagages de Ron Laytner.

«

SB* J
•• Jits*:

C’était téméraire, peut-être. Mais 
si je pouvais emporter ces armes 
de l’Extrême-Orient, je pourrais 
dévoiler le douteux commerce d’u­
sines orientales produisant des mil­
liers de fusils, de pistolets et de 
mitraillettes. Le monde connaîtrait 
un réseau complexe et saurait que 
des acheteurs de plusieurs pays 
versent des millions de dollars au 
Japon et à Taïwan pour ces armes.

Mon aventure avait commencé 
quelques jours plus tôt, à Tokyo. 
Un vendeur nerveux m’avait vendu 
une mitraillette américaine de 
marque Thompson; une mitraillette 
britannique de marque Sterling, un 
pistolet automatique belge de mar­
que Browning.

Que ferait un 
terroriste?

Maintenant, ces armes étalent 
dans une longue boîte de carton, 
sur un chariot, à côté de mes va­

is;Imitations
parfaites

Mais avant de continuer ce récit, 
retournons un peu en arrière.

Depuis la Seconde Guerre mon­
diale, la possession d’armes à feu 
est interdite au Japon, sauf pour 
les policiers. Le contrôle est très 
rigoureux.

0
s»

m
m

i 8
mv-H ïli

Mais ceci n’empêche pas des Ja­
ponais, comme des millions d’au­
tres personnes dans le monde, de 
désirer tenir dans leurs mains une 
arme à feu, d’en faire des collec­
tions, d’en examiner le mécanisme.

Toute une industrie est née de ce

jss&tej

Üf f I
Zidésir.

Des entreprises japonaises se 
sont mises à fabriquer des répli­
ques d'armes étrangères. Ce ne 
sont pas des armes véritables, elles 
sont en métal mou.

Mais il y eut au Japon tellement: 
de vols commis avec ces armes-
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Lorsque ma malle arriva à 
Miami, l’officier des douanes m'or­
donna de l'ouvrir. Lorsqu'il vit les 
armes, je lui dis que ce n'était 
que des répliques, des armes- 
jouets, que le commerce en était 
autorisé et je lui montrai la copie 
de la lettre du département du 
Trésor. "Ce sont de véritables ob­
jets d’art", dit-il en examinant les 
armes avec satisfaction.

Un peu plus tard, je montrai mes 
armes à des policiers expérimentés 
dans le maniement des armes et 
ce n’est qu’après un minutieux exa­
men qu'ils découvrirent qu’il ne 
s’agissait pas d’armes véritables.

Par la suite, je transportai mes 
armes fictives jusqu’en Europe 
sans ennuis, pas plus qu’en Espa­
gne, qu’en Italie, en Suisse qu’en 

France ou en Angleterre.
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Le reporler-photogrophe Ron Laytner, avec tes deux mitraillettes qu'il a transportées dons ses bagages à travers le monde, 
démontrant qu'il es* facile de déjouer les service# de sécurité des aéroports. \

Ron Laytner
Reporter-photographe 
Collaboration spéciale

Une boutique de Tokyo où l'on vend des ormes fictives imitant parfaitement des 
armés réelles. *k



I 10 IA PRESSE, MONTREAL, MERCREDI 17 SEPTEMBRE 1975L

KL

y#
............/

• .: f^j^ %/UiS) ■

............;:;r :zs n::2raEi:rss^ .

\
i,.

tR p';

i !

'%
1
ï

: s «agBgBMiMK^^ ...... : • -;v ,------------------------------ - i%in*
{Richelieu I J - ^ '- f

nBMÏÏ1 ! 6' i

NOUS SOMMES DISTRIBUTEURS DE BOEUF ET DE PORC 
DE QUALITÉ. "MERITE", UNE GARANTIE D’EXCELLENCE

A i
H fBDEUt=

MERITE
3Ü ::>

/ :\SELECT i■ ■ ■

Si siSHORTENING
"CRISCO"

E
I A zI94BTt

IES MÉLANGES À GÂTEAUX
"DUNCAN HI IM ES”

%3 LB l :lien À MARGARINE MOLLE

WONDER
i

UIClUITNUTtmNSMSKTTI 83e■TB ï Y
"BRAVO" 2102

I fil#■1 •"CHEF BOY-AR-DEE"
O Bal liréü • Sutbtti 1TK tohttn BTt 
• ktleel • üu*M

SAVE U B-SH VARIÉES' t52e
1 it B 

ïf H n
15 OZ Rfle I 2 95* :POT 

12 OZ 
14 OZ 

f OU 
- 19 OZ

111Mtiuu i am min n Mina:
"LIPTON" P«‘41 ° i (g

I3EDINDE DÉSOSSÉE 
"FLAMINGO" 215■TE

Il OZ yw 41 r—'

88eTHON BLANC ENTIER 
"CLOVER LEAF”

■TE
7 OZ

Nous nous réservons le droit de limiter les quantités dans 
tous les rayons et de corriger les prix incorrects résultant 
d'une erreur d'impression. Aucun détaillant ne sera servi. 
Spéciaux en vigueur jusqu’au samedi 20 septembre 1975 
inclusivement.

iZCREVETTES COCKTAIL 
"CLOVER LEAF"

«te ^ 02 iPAPIER MOUCHOIRS CREME GLACEE4' i OZ

Essences varti.i s
2 tPAISSEURS- COULEURS VARIEES

II

CÉRÉALES“SPÉCIAL K"
i DE “KELLOGG'S"
—
CÉRÉALES
"ALPEir

"TE <1 15

KLEENEX15 OZ i i

/ \ RSS3C ROTIBTE
12 OZ

53* 2 9PURÉE DE POMMES DE TERRE 
"SHIRRIFF"

08BTE cow-
CARI 
OtMl 

Ci Al

11 oz DE FESSE 
DE PORC

BTE 39200 SGARNITURE à TARTES 
"SHIRRIFF"
SAttUWVMUHl 45cPOT

5 OZ

I LBFRAIS
VN BOUT OU l AUTRly yCERISES au MARASQUIN

"DALTONS"
U67'POTH

tOZ 1 7

NOIX DE COCO
"DALTONS" i « L: 534=CELLO

ÉPAULE de PORC FUMÉ
GENRE PICNIC
"MERITE

5-7 LB lb

FILETS DE MORUE CONGELÉS
"CORVETTE"

7 0Z NOS VIANDES SONT 100% 
pot 2 J c GARANTIES OU ARGENT REMIS

CUISSES DE 
POULET 
FRAIS lb 1

ALIMENTS TAMIStS POUR BÉBÉS 
"HEINZ"
• POMMES • MUMS • PÈCHES • POIRES

• :■! t:
4,0Z 99° 89* 5 2s9 -Z’:

CÉRÉALES pour BÉBÉS bte 

"HEINZ"
LB n51c *

3 OZi

HIERITE
• • fmmi SAUCISSES FUMÉES

"MERITE
JAMBON CUIT TRANCHÉ
"MAPLE LEAF"

SAUCISSON PEPPERONI
"MARTIN"H. ?SC .99«,105

• OZ I
ÇMIEL BLANC LIQUIDE

: : "DOYON"__________
BEURRE de CARAMEL
"GRENACHE"
MINI-CHIPS
DE "CHRISTIE"

POTsrPOT j;
Il OZ

195 TOURTIÈRE ^
GUERITE -Si 1 UJ

ISAUCISSON EUROPÉEN
ASSORTI
“MAPLE LEAF"

C ft ETON 
"MARTIN"891 109

LB I

CART. 
S4 0Z “89° * i.

POT 1 LB m
bte59c saucisses

----------- "BOEUF MÉRITE"

SAUCISSON de BOLOGNE f >SMOKED MEAT
"MARTIN"

PIZZA DU CHEF 
AUX TOMATES
"MARTIN"

.79' < Ut.59ePMC n BOEUF 4™ 129 r,z||6 -.lypr
i' i* H

soz Morceau 2 lb et plus
"MAPLE LEAF"

üaimoxK^Bi'iiiTC^

"GLAD" 69e ■CHLO "4 Nizs
1

â fucs i oîccjts fta nnduot 
"GLAD" ORANGES 

OUTSPAN
CELLO 1 09 
10'S I

Les prix des fruits et légumes sont sujets aux fluctuations quotidiennes du marché. fiPAMPLEMOUSSES 
BLANCS .

f Z!

NOURRITURE MOITE POUR CHATS 
"TENDER VITTLE" 
SAVEURS VARIÉES

POMMES "McINTOSH" RAISINS BLEUS

s,-79e
V69eBTE

HSi'Iii 

1 ilil.'
VALENCIA '

AFRIQUE DU SUD 
GR. : 112

IF12 OZ IMP DE FLORIDE 
GR. 56"

SACPRODUIT DU QUÉBEC 
CANADA DE FANTAISIE

PRODUIT DE L'ONTARIO CONT. 
CANADA NO 1

POLV
ilsLITIÈRE pour CHATS 

"SAULAR"
AMPOULES ÉLECTRIQUES
"GE" 15-25-40-80-100 WATTS

2 PINTES*| 03SAC
4 KL :

PRUNES ITALIENNES CÉLERI TENDRE 10 °-79c H h i,63e C .s.:r!2.69- .35eCULTURE DU QUÉBEC 
CANADA NO 1 
CR: 24

DOUZ IMP. B.C.
W CANADA NO 1 ■1 'm

■i :•l: i-

- Produits MénagersA i :HUILÉ VÉGÉTALE

"CRISCO"
C PÂTES ALIMENTAIRES

"LANCIA

TOURBILLONS DANOIS 
“PILLSBURY"

— Produits 
Santé & Beauté jilraN .*fi ’ Boulangerie • Biscuitsm fjjh

liez ?3CCONT 
11 OZ *1 «/ .mJAVEL

4 "LAVO"
SAVEURS VARIÉES h> -

:53 ihPÂTE DE TOMATE
"GATTUSO" 2"o‘75C

GATEAUX"VACHON"
• JOS LOUIS
• OtHUBK U 11 UE m CHOCOLAT

SERVIETTES FÉMININES
"KOTEX"

PI est g 59 rV 1 09 i;ETE
ii___________________
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COMBATTEZ L’INFLATION 
PENSEZ À NOS PRODUITS-MAISON! 
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AUNE MAISON BIEN AU CHAyjD^
EST UNE MAISON
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VAL ROYAL LA SALLE vous offre, à un prix tout-à-fait 
spécial, les panneaux préfinis LAUAN NF-2. Profitez de cette 
aubaine pour donner de l’ambiance aux pièces de votre 
foyer. Panneaux 4' x 8':
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Un accord permettra aux 100,000 Allemands 
des Sudètes de rentrer en Allemagne de l'Ouest

■

' î LONDRES. — Les quelque Helsinki. Des négociations ancêtres avaient vécu pen- manitaires”, furent incluses le dernier accord n’a appa- magne de l’Ouest, n ont pas
100,000 Allemands des Sudè- doivent être entreprises bien- dant des siècles le long de la dans le traité signé entre remment rien réclamé en formulé d'exigences sembla-
tes, survivants d’une impor- tôt à Prague pour déterminer frontière de la Tchécoslova- l’Allemagne de l’Ouest et la échange de la permisson de . blés. Les Allemands de
tante minorité au nom de la- les conditions de cet impor- ■ quie, furent expulsés pour Tchécoslovaquie en 1969, laisser partir les Allemands; l’Ouest avaient accuse le
quelle Hitler avait démembré tant déplacement de l’une avoir collaboré avec les traité qui normalisait les re- d’autant plus remarquable gouvernement de la Pologne
la Tchécoslovaquie en 1938, des plus actives minorités al- nazis. lations entre les deux pays. que la Pologne a obtenu de de chantage et de trafic
pourront émigrer en Alterna- lemandes de l’Europe cen- Le mouvement d’expulsion Ces dispositions cependant l’Allemagne de l’Ouest un d’humains,
gna de l’Ouest, s’ils le dési- traie. prit fin sur ordre de Moscou ne furent pas très efficaces, prêt à long terme à des con- Cette importante concession
rent. Le sort des Allemands des après la prise de pouvoir des En 1970, 10,000 Allemands cb- ditions très faciles, en de la part de la Tchécoslova-

Selon des informateurs bien Sudètes a gâché les relations communiste à Praque, en tinrent en principe la permis- échange de la permission de quie semble devoir confirmer
renseignés, de Prague, un ac- entre les deux pays depuis la 1948: on se rendait compte sion de quitter la Tchécoslo- laisser 125,000 Allemands des indices selon lesquels les
cord provisoire en ce sens fondation de la Tchécoslova- de la valeur de cette popula- vaquie, mais seulement 134 émigrer au cours des quatre gouvernements du pays et
est intervenu entre le chance- quie, en 1919. tidn industrieuse et habile purent effectivement partir prochaines années. leurs maitres de Moscou sont
lier allemand Helmut Immédiatement après la pour l’économie du pays. au cours des six premiers Les Tchécoslovaques, pro- en voie d’adoucir le régime 
Schmidt et le leader du Parti Seconde Guerre mondiale, la Des dispositions touchant mois. bablement à causé de la vive répressif qui existait depuis
communiste tchécoslovaque, plus grande partie des Aile- l’émigration de ces Aile- Fait remarquable, le gou- réaction que l’attitude de la l’invasion de troupes russes
le président Gustav Jusak, à mands des Sudètes, dont les mands, pour des “raisons hu- vemement de Prague, dans Pologne avait créée en Aile- en 1968.
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Lo plupart des aborigènes de l'Equateur, tout comme ce 
jeune garçon, n'ont aucunement bénéficié de la prospérité 
apportée par le pétrole.
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Equateur: le coup d'Etat 
avorté obligerait le 
gouvernement à modifier 
certaines politiques
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• Centre-ville
• Carrefour Laval

(sauf indications contraires);:i'vV 'i'

bbb SMITH-CORONA
le gouvernement du général 
Rodriguez Lara a décidé en 
juillet dernier de réduire de 
43 cents le baril de pétrole 
expédié aux Antilles ou sur 
la côte occidentale des 
Etats-Unis.

Depuis, les exportations ont 
quelque peu augmenté mais 
demeurent encore bien infé­
rieures à ce qu’elles étaient 
en 1973 et 1974.

La baisse de la vente du 
pétrole a réduit les revenus 
du gouvernement qui, pour 
compenser a imposé des 
droits de douane allant jus­
qu'à 60 p. cent.

Les taxes imposées avaient | 
aussi pour but de réduire les | 
dépenses, alors que l'inflation j 
s'accélérait. La Chambre de I 
commerce de Quito signale 
que le coût de la vie a aug­
menté de 24 p. cent au cours 
des 12 derniers mois, alors 
ou'il n'avait augmenté que 
de 4 à 6 p. cent par année 
de 1967 à 1973.

Bien qu'il ait assez facile­
ment fait avorter une tenta­
tive de coup d’Etat contre 
son gouvernement, il y a 
quelques jours, le président 
de l'Equateur, M. Guillermo 
Rodriguez Lara, doit faire 
face à une assez vive opposi­
tion dans certains secteurs 
de la population.

A long terme, il se peut 
que la tentative de coup 
d’Etat agisse comme un ca­
talyseur des pressions qui 
s'exercent sur le général Ro­
driguez Lara pour l’amener à 
modifier certains aspects de 
sa politique économique, no­
tamment en ce qui concerne 
les tarifs douaniers qui sont 
fort élevés et le budget fédé­
ral qui ne cesse de se gon­
fler.
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ARTICLE 65

Machines 
à, écrire 
électriques 
“Smith Corona”
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XI Modèle “Coronamatic 2200” ^ 
avec ruban à cartouche, cla­
vier bilingue de 88 caractè­
res, chariot de 12 po. auto­
matique. Vendue avec mal­
lette portative. Garantie de 5 
ans sur les pièces défectueu­
ses et de 3 mois sur pièces et 
main d’oeuvre.
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Depuis quelques semaines, 
le mécontentement de cer­
tains groupes se manifeste 
davantage, ce qui a sans 
doute contribué à déterminer 
plusieurs officiers de l'Armée 
à tenter de renverser le gé­
néral Rodriguez Lara.

En quelques heures, iis 
maîtrisèrent le palais prési­
dentiel, à Quito, la capitale; 
ils promirent le retour à un 
gouvernement civil élu, la 
suppression des douanes et la 
révision de la politique pétro­
lière.

L’Equateur est, par ordre 
d’importance. 1 e deuxième 
producteur de pétrole de l'A­
mérique latine. La mini-pros­
périté qu'apportait le pétrole 
depuis deux ou trois ans 
commence à se résorber. 
Certes, l’or noir apporte en­
core d’importantes sommes 
dans le trésor de la nation, 
mais deux fois moins rapide­
ment, qu'il y a un an.

Pour empêcher ce déclin,
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/; LE PLANÉTAIRE ARTICLE 66
Machines 
à. écrire 
“Corsair 700” 
“Smith Corona”

:

Bien des adversaires du j 
gouvernement ont été autre- j 
fois des partisans de l'ancien 
président José Maria Velasco 
Ibarra que le général Rodri- 

Lara a renversé en |

Globes terrestres 
électriques 
en français

m! y/

/ ü niguez
1972; d'autres sont des gens | 
de la droite ou de la gauche, ; 
des hommes d'affaires tou- j 
chés par les douanes et des j 
dirigeants syndicaux.

C'est dans ce dernier | 
se forma une i

799.7I i
ARTICLE 64

Globes terrestres électriques 
“Le planétaire”

1Modèle à clavier bilingue de 
84 caractères, tabulateur 
pré-réglé, porte-papiers esca­
motable, commande de ré­
glage du toucher. Présentée 
dans une robuste mallette 
portative en acier. Garantie! 
de 5 ans sur les pièces défec­
tueuses et 90 jours sur pièces 
et main-d’oeuvre.

S#
. Une pente merveille de précision! Donne: 

Vheure dans le monde entier... la longueur 
de n’importe quel jour ou nuit de l'année. . 
l’heure des levers ou des couchers de soleil. 
11 situe exactement les solstices, les équ infi­
xes ainsi que les datés des débuts de sai­
sons. Globe de 12 pu. de diamètre avec 
coupole divisée en 365 jours. 12 mois, 4 sai­
sons et 360 degrés.

groupe que 
“junte civique” composée de 
politiciens civils avant la ten­
tative de coup d’Etat, et 
c’est encore ce groupe qui 
conteste la politique du géné­
ral Rodriguez Lara.

139%7
/ 7 i :

□ The Christion Science 
Monitor COMPOSEZ 842-6171 COMPOSEZ 842-6171

CENTRE-VILLE — REZ-DE-CHAUSSEE — RAYON 280 
Également disponible au CARREFOUR LAVAL CENTRE-VILLE — REZ-DE-CHAUSSEE 

RAYON 280
Également disponible au CARREFOUR LAVAL

sondage Gallup'tous droits reserves -
kV

■

K,: '

ARTICLE 68

Lampes “collège” 
pour l’étudiant

ARTICLE 67
La nouvelle 
encyclopédie de 
la cuisine de 
Jehane Benoit
Valeur de 20.50

Les gens croient que 
les risques d'une guerre 
atomique ont augmentés m

% -k %
■ -4

241®
1717 Modèle avec base en métal et abat- 

jour de 16 po. de diamètre. Cette 
lampe blanche de 25 po. de hauteur 
est munie d’une ampoule de 200 
watts.

Environ deux fois plus de Canadiens craignent aujour­
d'hui une guerre atomique qu’en 1971.

33 p. cent des Canadiens croient qu'il y a actuellement 
plus de danger d’une guerre atomique qu’il y a dix ans et 
42 p. cent croient que le danger est moindre. 17 p. cent 
estiment qu’il n’y a pas eu de variation dans la possibilité 
d’une telle guerre et 8 p. cent ne savent trop qu’en penser.

Tl y a quatre ans, en réponse à la même question, seule­
ment 17 p. cent des gens croyaient que la possibilité d’une 
guerre atomique s’était accrue et 54 p. cent croyaient qu’elle 
était moindre.

Les Canadiens anglophones sont moins pessimistes que 
les autres: seulement 29 p. cent d’entre eux croient que la 
possibilité d’une guerre atomique s’est accrue, comparati­
vement à 40 p. cent dans les autres groupes.

Le fait qui contribue le plus à la variation de l’opinion 
aussi bien dans un sens que dans l’autre, est la prolifération 
de l’utilisation de l’énergie nucléaire. Les uns craignent une 
utilisation destructrice de cette énergie maintenant à la 
portée d’un plus grand nombre de pays; les autres misent 
sur la prise de conscience, dans tous les pays, des dangers 
des armes nucléaires.

Au cours de la première semaine d’août, 1,017 Canadiens 
ont été interrogés a ce sujet à leur domicile, d’un bout à 
l’autre du pays. Un échantillon de cette ampleur comporte 
une marge d’erreur qui ne dépasse pas 4 p. cent 19 fois 
sur 20.

Économisez 2.73 et régalez-vous de 
plats apprêtés aux goûts d’un gour­
met de chez nous... vous pouvez 
aussi y mettre du vôtre!I COMPOSEZ 842-6171 COMPOSEZ 842-6171

CENTRE-VILLE — MEZZANINE 
RAYON 281

Egalement eu CARREFOUR LAVAL

CENTRE-VILLE SEULEMENT — REZ-DE-CHAUSSEE 
— RAYON 750
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La question posée était la suivante:
“A votre avis, la possibilité d'une guerre atomique 

est-elle plus grande actuellement, ou moindre, qu’il y a dix 
ans?”

a
CD
en
O% ensereireewe%Dans l'ensemble

Pas de Sans 
plus grande Moindre changement opinion

33%

Possibilité

% 'erActuellement 
En 1971

Sous-ensembles selon 
l'origine ethnique, actuellement
Anglophones 29
Francophones 40
Autres

42% 17% 3%
CHEZ17 54 39 10 aes
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